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INFORMÀTIONS ROTÀRIEINES :

10 novembre 1992 :  renisê
MARGENCY, d 'un chèque de 50.000 Frs
jardin d 'h iver.

Réunion du 17 novembre 1992

Michel MEIrE

Mne Noel le LENOIR, nembre du Consei l
Cons t  i tut  ionnel
Présidente du Comité Consul tat i f  dê bio-.
éthlque de I  'UNESCO

Mr TREFFET'D. Directeur du cabinet c lu pLéfet
du Val  d 'o ise

Patrick LECOMTE

de
le

au centre pédiatr ique
pour Ia pouponnière et

a rapporté
- Le concert pour VÀISON LÀ ROMÀINE et le Vaucluse

25.000 Frs.

-  I re parking de la Poire Saint  Mart in :  19gO Frs

- Le problèmê du découpage du distr ict  est  régfé,
PonLoise et  le Val  d,Oise seront rat tachés aux

à I  'E66oDne.

Jèan Bernard PÀIITITET : préparation de ta soirée à
nrardi  prochain,  aprè6 l ,apér i t i f  d iner des menbres

le cfub dê
Yvel ines et

Royaumont,
concernés.

CONFERENCE DB MÀDÀM8 NOEI,IJE LENOIR

sur 1ee conaéquences éthiqueg des nouvef les
prat iques de 1a bioloqie,  de la génêt iquê et  de 1a médecine-

.  Ci- jo int  fe texte introduct i f  dê Michel  MELE. qui
résune parfai tenent fes thèmes abordés par l ,except ionnel le
conférencière qu'est  t ladane IENOIR.



PROCREATIONS ARTIFICIELLES, CREFFES DIORCANES, MANIPULATIONS

GENETIQUES, LES EXTRAORDINAIN.ES PÀOCRES DE LA BIOLOGIE SON? EN

TRAIN DE TRANSFORMÉN LA VIB. ESPOTNS, INQUIÊTUDES. LA SOCIETE NE

PEUT PAS ABANDONNËR AUX SEALS MEDECINS LIAVENIR DE LIHUMANI'TE.

LA LOI APPARAIT COMME, UNE NÊ,CESSITE. ELLE DEVRAIÎ ETRË DISCAîEE EN

NOVEMRRE AU PARLEMENT.

Lm L00o [E B[oLo60srE
EIl L"OPPBENITO SOBGOEB

FAUT-IL CONSERVER, COMME LE TRIBUNAL DE TOTJI-oUSE VIENT DE LE DECIDER, LES

EMBRYONS CONGELES D'UNE FEMME QUI VEUT UN ENFANT DE SON MARI MORT ? DOIT-ON

CONSENTIR AU DES]R D'ENFANT DE FEMMES DE CINQUANTE ANS, ACCEPTER

UINSEMINATION DE JEUNES FILLES VIEROES. DE FEMMES SETJLES. SOUSCRIRE AU PRET

D'U'TERUS, AU DON DEMBRYON ? QUEST-CE QTJI EST ÀCCEPTABLE E'T QUEST.CE QUI NE

L'EST PAS ? A QUELLES CONDITIONS ? 'NOUS SOMMES DEVANT UNE URGENCE DE LÀ

SOCIETE. UN CERTAIN NOMBRE DE DERIVES SE PRODUISENT. NOUS SOMMES DESARMES

DEVANT CES GLISSEMENTS DE LA SCIENCE ET DE LÂ MORAL ', AFFIRME ÀVEC FORCE

BERNARD KOUCHNER. "LES INQIJIETTJDES SONT IMMENSES, RENCHERIT YVETTE ROIJDY,

PRESIDENTE DE I,q, COMMISSION PARLEMENTATRE SUR LE PROJET DE LOI BIOETHIQI]E.

VIENT UN MOMENT OU LA SOCIETE DOIT FIXER LES FRONTIERES A NE PAS FRANCHIR.'

"L'ETAT DOIT INTERVENIR' CONCLUAIT VOILA UN AN NOELI.E LENOIR A LA SUTTE DIJN

RAPPORT AU PREMIER MIMSTRE SUR LES CONSEQUENCES DE,s NOWELLES PRATTQI-IES

DE LA BIOI-OGIE ET DE LA GENETIQTJE


